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250 SEANCE DU 16 JUIN 1960

E. Poldini, avec la collaboration de M. Inagaki. — Les anomalies

gravifiques de Geneve et environs.

Un article sur ce sujet paraitra dans le fascicule 3 du volume 13

des Archives des Sciences.

R. Verniory.— Presence (et Varietes) de Saccocoma tenella Gold-

fuss ä Talloires (Haute-Savoie).

Saccocoma tenella a ete l'objet, notamment, d'une description tres

complete de la part de 0. Jaekel L

Lieu d'echantillonnage.

Talloires se trouve pres du Roc-de-Chere, sur la rive Orientale du
lac d'Annecy (Haute-Savoie, France). Une carriere abandonnee,
situee au lieu dit La Madeleine, a ete decrite par L. Moret 2.

Deux lits de marnes de quelques centimetres d'epaisseur, inter-
cales entre des bancs de calcaire fonce rognonneux en surface, con-
tiennent une quantite inhabituelle d'articles de Saccocoma.

D'apres L. Moret, on se trouverait dans le Kimeridgien (p. 11,

niveau 2).

L'excellent etat de conservation du materiel a permis de constituer
des series nombreuses de chaque type d'articles (radiales, axillaires,
brachiales proximales, brachiales distales, articles de ramules).

Description des echantillons de Talloires.

Centrale. — Inconnue. (In Jaekel: petite plaque arrondie.)

Basale. — Inconnue. (In Jaekel: probablement soudee ä la radiale.)
Cette supposition parait douteuse car chez d'autres especes de Saccocoma

(par exemple S. schattenbergi Doreck in coll.), les basales alter-
nent avec les radiales. Une basale est done juxtaposee ä deux
demiradiales. On s'expliquerait diflicilement une soudure unilaterale.

1 O. Jaekel, Über Plicatocriniden, Hyocrinus und Saccocoma. Zeitsch.
der deutsch, geolog. Gesellsch., Berlin, 1892, 44, 619-696.

2 L. Moret, Geologie du Massif des Bornes. Mem. S. G. Fr., N.S., T.X,
fasc. 1-2, mem. n° 22.
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Radiales. — On trouve trois types de radiales qui different par
leur ornementation et leur forme (fig. 1, 2, 3):

A. type decrit par Jaekel.) Chaque radiale est une plaque grossie-
rement triangulaire et legerement bombee (dimensions max.:
long.: 3,2 mm; larg.: 2,7 mm; angle moyen, extremite inferieure:
68°. Dans sa partie axiale superieure saille un epaississement ter-
mine par la surface articulaire portant Tun des cinq bras. De part
et d'autre de cette articulation un lobe s'inflechit vers la zone orale

(ou ventrale). Ces dix lobes ne ferment pas entierement la partie
superieure du calice (fig. 3a). Une surface membraneuse remplissait
cet office. (Jaekel a emis l'hypothese que ces lobes seraient des

plaques orales soudees ä la radiale. Aucune trace de soudure

n'etant discernable, il est impossible de juger du bien-fonde de

cette opinion.)
Depuis la surface articulaire (en direction de l'extremite

inferieure du calice), l'epaississement se prolonge et s'etale sous forme
de bourrelets irregulierement anastomoses ou bifurques, grossie-
rement rayonnants: finalement, ils se dirigent vers la peripheric
qu'ils atteignent presque perpendiculairement (fig. 1). Ces bourrelets

semi-cylindriques reposent sur une plaque continue de calcite

formant la surface interne du calice. Les principaux bourrelets sont

parcourus axialement par des canaux. Ce reseau est trop complexe,

trop irregulier, trop different du Systeme nerveux des autres

crinoides, pour qu'on puisse sans autre etablir une correlation.
Les bourrelets se prolongent au-delä de la peripheric de la

couche continue interne et donnent alors naissance ä une denticu-
lation marginale. Jaekel estime que deux radiales contigues
etaient partiellement articulees par les emboitements respectifs de

ces dentelures. [II faut remarquer que le fait de parier de « couche

interne» et de «bourrelets externes» n'implique aucune solution de

continuity entre les deux elements ni aucun indice de superposition
mecanique avec sutures. L'orientation optique y est identique.]

B. Le deuxieme type de radiales presente un aspect tout semblable

au type A, sauf en ce qui concerne 1'ornementation exterieure

(fig. 2). Les bourrelets divergents sont remplaces par une reticulation

dont les petites cavites elliptiques tres allongees ont leurs



252 SEXXCE DU 16 Jl'IN 1960

LÜGENDE DE LA PLANCHE
(Saccocoma tenella Gold fuss)

Fig. 1- Radiale du type A (ornementation en bourrelets divergents).
XX Section transversale de la radiale et situation

Fig 2 Radiale du type ß (ornementation en stnes paralleles).
YY Section transversale et situation

Fig. 3 Radiale du type C (surface lisse).
ZZ Section transversale et situation

(Au-dessous de chaque radiale est dessine le profil du calice
entier, resultant de la moyenne de toutes les mesures effectuees
sur un rneme type)

Les radiales les plus typiques ont ete representees, lndepen-
damment des dimensions maxima dans chaque groupe

Fig. 3a Calice entier reconstitue a partir des radiales du type C.

Fig 4 Axillaire (cöte dorsal)

Fig 5 Axillaire (cöte ventral, insertions musculaires).

Fig 5a Section effeetuee en ss sur la flg. 5.

Fig. 6. Pnmibracluale (de profil) montrant la synarthne de l'axillaire.

Fig. 1 Secundibracluale (probablement 2e ou 3e) ä expansions natatoires
inegales.

Fig 8 Seuindibrachiale (piobableinent 7C ou 8e).

Fig 9 Article sans expansions natatoires mais pourvu d'atles ventrales
(reduites ici aux epaississements marginaux).

Fig. 9a- Sections transversales d'articles (fig 9) montrant les « alles ven¬
trales i> entieres, mais legerement deformees

Note Vers le bord droit de la planche, des traits verticaux (1 mm) don-
nent respectivement l'echelle des dessins de chaque rangee
horizontale.
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grands axes alignes en rangees paralleles ä la peripherie. Le relief
etant beaucoup moins prononce que dans le type A, on croirait,
ä faible grossissement, ä des stries de croissance. Malgre cette

disposition concentrique, la denticulation peripherique subsiste.
Les dimensions de ces radiales sont plus faibles que celle du type A
(long.: 2,80 mm; larg.: 1,85 mm; angle moyen extrem, infer.: 62°).

C. Un troisieme type consiste en une radiale absolument lisse. Le
bourrelet axial est remplace par un septum externe plus eleve et
moins epais (fig. 3).

Ces dernieres radiales sont de dimensions moindres que les

precedentes (long.1: 2,3 mm, larg.: 1,5 mm). Leur epaisseur est
aussi plus faible, comme si elles etaient reduites ä la couche interne
du type A. L'angle de la pointe inferieure est aussi plus aigu

(moyenne: 52°), ce qui a comme consequence un calice de forme

plus elancee (fig. 3a).
La peripherie presente eile aussi des dentelures (comme les

types A et B), mais moins developpees.

Axillaires. — Elles sont formees (fig. 4) d'un corps axial mince et
de deux grandes expansions natatoires (Schwimmplatten) legerement
bombees, ä peripherie elliptique ou circulaire, depourvue de toute
irregularite.

La bifurcation du canal axial se fait dans le dernier tiers (vers

l'exterieur).
Du cote ventral, le corps de l'axillaire porte trois grandes projections

disposees en triangle qui servaient d'insertions aux muscles
des bras (nage) (fig. 5).

L'unique primibrachiale (fig. 6) (de forme semblable aux secundi-
brachiales sans expansions natatoires) est reliee ä l'axillaire par une

synarthrie oblique par rapport k la direction du bras.

Dans tous les exemplaires observes, la ride mediane de la synarthrie
est invariablement dans l'article le plus distal.

Les premieres secundibrachiales sont alternativement des articles
sans expansions natatoires (fig. 6) suivis d'articles qui en possedent
(fig- 7).

1 La longueur de la radiale est toujours mesuree depuis la surface arti-
culaire jusqu'ä la pointe.
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Leur jonction se fait par une synarthrie en tous points semblable
ä celle de l'axillaire.

Les articles (ä expansions natatoires) proches de l'axillaire pre-
sentent une atrophie des deux expansions contigues (gauche et

droite), atrophie destinee ä eviter les chocs ou fractures (fig. 7). Les

expansions natatoires se prolongent au-delä de l'extremite distale du

corps de l'article.
Les dernieres secundibrachiales a expansions natatoires ne pos-

sedent plus de synarthrie; les deux extremites du «corps» de l'article
sont des articulations musculaires proprement dites. Les expansions
natatoires ont exactement (fig. 8) la forme dessinee par Jaekel.

Dans les ramules lateraux (ou pinnules), les articles perdent par-
tiellement leur specificite.

En coupe transversale, ils apparaissent sous forme d'une lettre Y
tres trapue 1.

Leur longueur moyenne est de 0,65 mm et leur diametre (ou
epaisseur) est de 0,1 mm. Ces dimensions ne sont pas valables pour
les articles terminaux qui sont alors extremement tenus.

Les deux branches superieures de cet Y forment une gouttiere.
Le long des rebords ventraux on remarque frequemment deux paires
de pointes (fig. 9). Ce sont les vestiges des « ailes ventrales » citees

(et dessinees) par Jaekel. Elles sont, en effet, si delicates qu'elles
ne resistent que tres rarement ä la fossilisation et ä l'extraction. Le

leger epaississement des bords est la seule partie qui puisse subsister.
Les articulations, devant permettre la flexion des bras, presentent

une crete separant la fossette du ligament dorsal, du canal axial.
Vues de profil, ces surfaces articulaires apparaissent comme un toit
dont les deux pans feraient un angle de 120° environ.

Essai d' interpretation des trois types de radiales.

La disposition d'abord rayonnante puis parallele (region marginale)
des bourrelets conduit ä l'hypothese d'une zone centrale qui repre-
senterait un premier Stade de croissance (peut etre relativement court
et rapide) suivi d'une croissance plus lente pendant laquelle les

bourrelets marginaux s'allongent simplement.

1 R. Verniory, La creation du genre Lombardia Bronnimann est-elle
justifiee Arch. Sciences, Geneve, vol. 9, fasc. 1, 1956, 89, fig. C6 (pi. II).

Archives des Sciences. Vol. 13, fasc. 2, 1960. 18
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II est douteux que dans le type B les rides concentriques marquent
des Stades de croissance.

Quant au type C, nous avons signale plus haut qu'il est, ä la fois,
plus mince, plus petit et plus aigu ä son extremite inferieure.

Les deux premieres constatations suggerent l'idee d'une forme
larvaire.

Notons cependant que ces formes lisses semblent sinon inconnues,
du moins extremement rares dans la Souabe oil abonde pourtant le

type A.
II faut remarquer, en outre, que Ton trouve presque tous les Stades

intermediaires entre C et B.
De plus, Tangle moyen de l'extremite inferieure du calice va en

decroissant du type A au type C.

On serait done conduit ä considerer le type C comme etant pro-
bablement un stade juvenile du type B. Mais, d'autre part, ce type C

ayant un calice plus elance, plus etroit, representerait un stade plus
avance dans la serie evolutive de Saccocoma. (Remarque de H. Doreck,
corroboree par mes propres observations.)

L'hypothese d'un dimorphisme sexuel semble difiicilement sou-
tenable, si Ton se souvient de l'absence ou de l'extreme rarete des

types B et C en Souabe.

Enfin, pour la forme C, on ne saurait faire intervenir l'usure: les

dentelures et le septum dorsal fournissent la preuve du contraire.
(Des essais effectues dans l'eau montrent la tendance constante des

radiales ä se deposer sur la face bombee (externe). Le septum
devrait done etre le premier ä subir l'usure dans une eau en

mouvement.

Conclusion.

La comparaison des differentes categories d'articles de Saccocoma

trouves ä Talloires avec ceux decrits par Jaekel permet de conclure
ä la presence de Saccocoma tenella Goldfuss.

Les radiales des types B et G, par leurs differences d'ornementation
et de forme, laissent presumer la presence d'une espece eile aussi

differente.

Cependant une etude detaillee des canaux (systeme nerveux tres
ramifie [ ?] dans les bourrelets des radiales du type A) comme aussi

la presence (ou l'absence) et l'eventuelle distribution de ces canaux
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dans les types B et C apporterait une preuve complementaire a la

distinction de deux especes.

Qu'il me soit permis, en terminant, d'adresser ä Mme H.-A. Doreck

mes remerciements pour l'amabilite avec laquelle eile m'a communique

certains materiaux et fait part de ses remarques et observations.

Institut de Geologie.
Universite de Geneve.
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